
Une agriculture entre
tradition et modernité
(1800-1945)
À partir du milieu du XIXe siècle et jusque dans la première
moitié du XXe siècle, l’évolution de l’agriculture s’inscrit
dans celle de l’âge industriel. La vapeur, puis le pétrole,
font leur entrée dans le monde des campagnes, favorisant
la mécanisation et l’utilisation d’engrais chimiques.
Parallèlement aux lois Ferry, une attention particulière
est accordée à l’instruction et des écoles spécialisées, comme
celle du Paraclet, sont ouvertes afin de former
les nouveaux chefs de culture.
Sociétés d’émulation, concours locaux et expositions
internationales témoignent du dynamisme et des progrès
réalisés par le monde agricole.
Cependant malgré ces indéniables avancées,
le monde rural conserve encore, en ce début de XXe siècle,
bien des aspects traditionnels.
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Document 1. — Scène
de récolte, l’arrachage
des betteraves.
Archives de la Somme,
14FI 47/31

Document 2. — Scène
de moisson, le battage
avec cheval.
Archives de la Somme,
14 FI 47/15.

Document 3. —
Le travail des champs.
Archives de la Somme,
14 FI 50/24

Ces trois photographies
sur plaques de verre de
la seconde moitié du XIXe

siècle témoignent
du caractère encore
artisanal de l’agriculture
à cette époque. On note
l’utilisation de la force
animale et la participation
des femmes au travail
des champs.
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Document 4. —
Programme de la société
d’émulation d’Abbeville,
1835.
Archives de la Somme,
99 M 80305/3.

Dans la Somme,
comme dans les autres
départements, ces sociétés
dont le but est d’encourager
les progrès
de l’agriculture sont

nombreuses.
Celle d’Abbeville fut fondée en
1797.
Son président n’est autre que
le célèbre préhistorien
Boucher de Perthes.
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Document 5. —
Prospectus
de recrutement pour
l’école du Paraclet
accompagné de son acte
de création en 1886.
Archives de la Somme,
KZ 1882.

Première école pratique
d’agriculture, la ferme
du Paraclet ouvre ses portes
en 1886 sous l’égide
du conseil général et
de l’État afin d’apporter
une instruction des plus
complètes aux futurs
chefs de culture.
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Document 6. — Estampe
présentant la façade
principale de l’exposition
du comice agricole
de Montdidier en 1865.
Archives de la Somme,
99 M 106 750/5.

Associations privées
composées de notables
ruraux, les comices
apparaissent dans
la seconde moitié
du XIXe siècle.

Leur vocation consiste
à encourager
le développement
de l’agriculture en
organisant de nombreux
concours et en distribuant
des récompenses.
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Document 7. — Affiche
d’un concours organisé
en mai 1864
par le comice agricole
de l’arrondissement

de Péronne.
Archives de la Somme,
99 M 106 750/4.

Parmi les récompenses,

on note celles décernées
aux personnels de ferme
en échange de leurs loyaux
services.
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Documents 8 a,b et c.

8.a. — Vue du port
d’Amont à Amiens,
barques à cornet
chargées de la récolte
des hortillonnages.
Archives de la Somme,
8 FI 2283.

8 b. — Exposition
des produits de la société
horticole de Picardie
à la halle au blé,
à Amiens, en 1905.
Archives de la Somme,
8 FI 4857.

8 c. — Exposition
internationale d’Amiens
au parc de la Hotoie
en 1906, vue du palais
de l’alimentation
et de l’agriculture.
Archives de la Somme,
8 FI 4789.

Marchés locaux , foires
et expositions
internationales sont
l’occasion pour les
agriculteurs d’exposer et
de vendre leur savoir-
faire et les produits de
leurs récoltes.
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Document 10. — Essai
sur l’avoine à l’école
d’agriculture
du Paraclet, début XXe

siècle.
Archives de la Somme,
GED 4667.

Ces deux exemples
témoignent de l’utilisation
naissante des engrais mis
au point par l’industrie
chimique afin d’améliorer
les rendements et de
satisfaire les besoins d’une
population en forte
croissance démographique.

Document 9. — Publicité
pour les engrais
Saint-Gobain,
début XXe siècle.

Archives de la Somme,
GED 4664.

Document 11. —
Instruments agricoles
proposés à la vente
dans le catalogue
Barrault-Lépine en 1930.
Archives de la Somme,
BR 2929.

Installés à Loeuilly
et à Écomoy (Sarthe),
les établissements Barrault-
Lépine témoignent
de la vitalité et
de l’importance
économique du secteur
de la construction
mécanique d’instruments
agricoles
dans le département.
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Document 12. — Action
de la société
Mille et Cie, 1851.
Archives de la Somme,
99M 803 65/10.

Installée à Montières,
la société Mille valorise
industriellement le chanvre
et le lin et encourage
la production de ces plantes
utilisées dans la production
textile qui constitue
un des points forts
du département.

Document 13. —
La sucrerie d’Ercheu
en 1904.
Archives de la Somme,
8 FI 1440.

La sucrerie d’Ercheu
est l’une des nombreuses
sucreries que compte
le département.
Ces établissements, dont
la présence est liée à
la production de betteraves
à sucre, constituent
un des premiers exemples
d’industries
agroalimentaires.
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M o t s - c l é s
C o m p r e n d r e

1. Identifier et lire les documents

◆ Photographies et cartes postales.
◆ Affiches.
◆ Textes.

2. Thèmes à aborder

◆ L’évolution de l’agriculture à partir de la seconde moitié
du XIXe siècle.

◆ Les liens entre agriculture et industrie.
◆ L’enseignement agricole.
◆ Le développement des concours,

sociétés et expositions agricoles.

Comice

Mécanisation

Tradition

Engrais

Industrie
agroalimentaire

1. Une exploitation agricole dans la Somme au début et à la fin du XIXe siècle.

2. Les progrès de l’agriculture au XIXe siècle en liaison avec l’âge industriel.

3. Le développement de l’enseignement agricole.

É t u d i e r

Une agriculture entre tradition

et modernité (1800-1945)


